
C'est la réponse donnée il y
a quelques jours par le vice-
président de ce parti de
l'opposition, François Ondo
Edou, qui a estimé que les
agissements du régulateur
des médias sont '' autant de
provocations et de violation
de son statut de parti poli-
tique (…)''.

L'UNION Nationale (UN)s'est à nouveau exprimévendredi dernier sur lecommuniqué de la Hauteautorité de la communica-tion (HAC). Ledit communi-qué de l'autorité derégulation faisait référenceau discours du parti de Za-charie Myboto sur le voyageeffectué à Rabat (Maroc)par trois hautes personnali-tés gabonaises. En relevant que cette insti-tution avait auparavantrendu une décision qui in-terdisait l'UN des médiaspublics pour une durée detrois mois, le vice-président,par ailleurs porte-parole dece parti, François OndoEdou, a dit voir '' des ma-
nœuvres politiciennes der-
rière les gesticulations de la
HAC''. C'est fort de cela, quecette formation politique del'opposition, membre de la

Coalition pour la nouvelleRépublique (CNR) a claire-ment marqué son refus derépondre aux appels de laHAC. ''L'Union nationale ne
répondra jamais aux convo-
cations de la HAC qui sont
autant de provocation et de
violation de son statut de
parti politique, et ne ména-
gera aucune peine pour pro-
téger ses droits
constitutionnels autant
qu'elle respectera toujours
ses obligations citoyennes et
républicaines'', a indiqué leporte-parole. Ondo Edou justifié la posi-tion de son parti en rappe-lant le cadre descompétences du régulateur.Selon lui, celles-ci sont '' dé-
terminées par la loi, notam-
ment le Code de la
communication en son arti-
cle 5 et l'ordonnance portant

création de la HAC en son ar-
ticle 2. En effet, l'article 5 de
la loi n° 019/2016, du 9 août
2016 portant Code de la
communication en Répu-
blique gabonaise dispose que
l'autorité de régulation est
chargée de faire respecter les
dispositions relatives aux
modalités de création, d'ins-
tallation et d'exploitation
des entreprises publiques et
privées de communication
(…)''. En conséquence, a-t-ilajouté, '' l'Union nationale
n'étant pas une entreprise
publique ou privée de com-
munication mais un parti
politique, ses activités ne font
donc pas partie du champ de
compétence de la HAC qui ne
doit pas feindre de l'ignorer''.Dès lors, ce parti de l'oppo-sition mis en cause a invitél'autorité de régulation à se
'' garder à l'avenir de toute

tentative d'immixtion dans
une sphère qui n'est nulle-
ment de sa compétence et
aussi d'éviter de se poser en
censeur ou directeur de
conscience de ses prises de
position politiques librement
adoptées et protégées par la

constitution de notre pays''.De même, il a interpellé legouvernement, le Sénat, l'Union africaine (UA) et lesNations unies pour que ''
cessent les intolérables dé-
rives liberticides de la HAC". Aussi, l'UN, par la voix de

son porte-parole, a-t-elle ditse réserver le droit '' d'user
de tous les moyens politiques
et judiciaires nécessaires
pour défendre la Constitu-
tion, la liberté d'expression et
les droits politiques des ci-
toyens''.
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L'ANCIEN candidat à laprésidentielle du 27 août2016, Jean Ping, a durcison discours à l'endroit dupouvoir en place. Il a ainsiappelé ses partisans à unrapport de force politiqueavec le camp d'en face. Re-jetant tout compromisdont l'objectif serait de ré-duire à néant leurs aspira-tions au changement derégime au Gabon. L'oppo-sant radical l'a soutenulors d'un rassemblementqu'il a organisé, samedidernier, à son quartier gé-néral (QG) des Charbon-nages dans le premierarrondissement de lacommune de Libreville.De nombreux partisans etsympathisants étaient

Ping appelle à la mobilisation de ses troupes
Opposition

Stéphan MASSASSA
Libreville/Gabon

Jean Ping dans un discours musclé…
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…a appelé ses patisans à passer à l'action.
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''L'Union nationale ne répondra jamais aux convocations de la HAC''
Réponse de l'UN au communiqué de la HAC

Martina ADA METOULE
Libreville/Gabon

Les conseillers membres de la HAC lors d'un précé-
dent échange avec les responsables des médias.
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Quelques respon-
sables de l'UN.
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présents pour écouter leurchampion. Tout comme,l'ensemble des leaders dela Coalition pour la nou-velle République (CNR). Devant une foulée galvani-sée, le leader de l'opposi-
tion s'est voulu clair. «Au-
jourd'hui les temps ont
changé», a-t-il dit, avantd'ajouter: «Nous avons
épuisé tous les arguments
diplomatiques. Et quand la
concertation est bloquée, il

ne reste plus que la
confrontation. Nous y
sommes, c'est le moment !»,a lancé Jean Ping. Estimantque le 3 novembre der-nier, il avait tendu la main.Laquelle malheureuse-

ment, selon lui, est restée''désespérément vide au
point de se refermer en pre-
nant la forme d'un coup de
poing''.A la fin de la manifestation,certains partisans ont dé-

cidé d'improviser unemarche en direction duRond-point de la Démo-cratie. Mais, les forces desécurité sont intervenueset ont dispersé les mani-festants.


